
 Il y a beaucoup de saints en Espagne. Mais que faisaient-ils quand ils avaient l'âge de 

participer aux journées mondiales de la jeunesse ? Voyageons dans le temps et allons leur poser la 

question.  

  

Pour commencer, partons au sud, en Andalousie. Même s'il a vécu au VI
ème

 siècle, j'ai 

entendu parler d'un saint, qui est le patron d’internet et des informaticiens : St Isidore de Séville. Il 

aurait « inventé » l'hyperlien dans les livres qu'il a écrit. 

   

« Je suis originaire d'une famille dirigeant la société. Toutefois, j'ai 

perdu mes parents assez tôt. C'est mon frère ainé, Léandre, qui s'est 

occupé de moi. Celui-ci est l'Evêque de Séville. Il m'a envoyé très 

jeune dans un monastère. Comme blessé par la vie, je ruminais un 

sentiment d'échec et de rejet. C'est alors qu'un tournant est apparut 

dans ma vie. Je m'asseyais souvent sur un rocher, où des gouttes 

d'eau tombaient de façon répétée, sans force. Celles-ci semblaient 

n'avoir aucun effet sur le roc ; puis avec le temps elles finirent par 

user et faire des trous dans la roche. C'est ainsi que je pris 

conscience que mes petits efforts seraient vraisemblablement payants 

dans l'apprentissage. Aujourd'hui, alors que j'ai une bonne vingtaine 

d'années, je passe des journées entières à lire dans la bibliothèque du 

monastère et de l'évêché. Je fais partager aux autres mes 

découvertes. Je veille même à classer, résumer et commenter tous ces savoirs. Ce sera 

probablement quelque chose d'utile pour les générations futures. »  

 

 Partons maintenant un peu plus tard. Allons voir ce qui se passe au XII
ème

 siècle. L'Espagne 

est presque entièrement conquise par les Sarrasins. Cette invasion permettra au sud de l'Espagne de 

se développer, favorisant des échanges culturels. Par contre le nord, la Castille, reste en guerre. 

Beaucoup de gens souffrent dans la misère. C'est dans ce contexte que naquit et grandit Dominique. 

Allons le rencontrer. 

 

« Etant assez timide, personne n'a encore entendu ce 

témoignage.  

Depuis ma plus tendre enfance, j'ai le gout de l'étude. C'est 

pourquoi à 14 ans je suis entré à l’université de Palencia où 

j'ai étudié la théologie et la philosophie. Aujourd'hui, je 

continue à chercher Dieu dans l'ordre des chanoines de St 

Augustin à Osma. 

Ma recherche ne doit toutefois pas perdre le souci d'une vie 

Evangélique. J'ai été marqué lors de mes études par le nombre 

de pauvres venant se réfugier dans la ville. Le pays est en 

guerre. J'ai été touché par la misère de ces gens. Aujourd'hui je 

n'ai plus rien car j'ai vendu tout ce que je possédais pour le 

leur donner. Même mes livres ! Je ne pouvais plus continuer à 

étudier sur des peaux mortes alors que des gens vivant risquent 

de mourir de faim.  

Aujourd'hui, je constate que c'est par la Parole et l'exemple, 

que le Règne de Dieu s'annonce. Je sens mon cœur s'enflammer 

et je parviens alors à quitter ma timidité. » 

 

 Quel témoignage ! Et dire qu'il va traverser toute l'Europe pour prêcher. Chercheur de Dieu 

et porteur d’espérance, Dominique n’eut qu’un désir durant toute sa vie : porter la bonne nouvelle 

de l’amour de Dieu aux hommes, et les ramener vers leur Père du ciel.  



 Si nous partions maintenant au nord de l'Espagne, en Navarre. C'est la région frontalière 

avec la France. C'est là qu'en 1495 naquit Ignace, à Loyola. Ne nous laissons pas perturber par sa 

manière de parler. Comme dans son autobiographie, il nous a fait son témoignage en parlant de lui à 

la troisième personne. 

 

 « Ignace est le dernier d'une famille de treize enfants. Il rêve de 

prouesses chevaleresques. Il a la chance de pouvoir être dès la fin de 

son enfance le page de Ferdinand le Catholique, le ministre des 

finances. Cela lui permit de se mettre au service du duc de Najera. Ses 

passe-temps préférés sont les jeux d'épée et les femmes. Il gagne de 

plus en plus d'honneur et de gloire. » 

 

 Même s'il en est qu'à ce stade à 20 ans, il deviendra tout de 

même un saint. C'est à 26 ans qu'il se convertira. Ayant eu la jambe 

brisée lors d'une bataille contre les français, il dû être alité. N'ayant 

plus de livre de chevalerie, il se mit à lire « La vie du Christ » et la 

« Fleur des saints ». Ignace va commencer un chemin de conversion. 

Ce sera le fondateur des jésuites. 

  

 

Nous n'avons pas encore rencontré de saintes. Pourtant il y en a. Allons rencontrer Thérèse, 

cette jeune fille d'Avila. Elle est presque de la même époque qu'Ignace. 

 

« Je suis née en 1515, dans une famille noble. C'est ainsi que dès mon 

plus jeune âge, j'ai appris à lire, à écrire et à compter. Entendant 

parler des saints, à 7 ans j'ai voulu partir avec mon frère chez les 

Maures pour y vivre le martyre. J'en souris aujourd'hui car à 13 ans, 

suite au décès de maman, je fus plus tentée par des soucis de 

coquetterie. J'étais consciente du danger mais celui-ci m'attirait, si 

bien que mon père me mit au couvent des augustines. J'y restai 18 

mois, avant de tomber très malade, tiraillée entre la peur de renoncer 

au monde et l'attrait du cloître. Aujourd'hui, je vais mieux. J'ai réussi 

à me décider. J'ai annoncé à papa que j'allais rentrer au carmel. Ca 

l’a foutu en rage car il ne me verrait plus, si bien que j'ai du m'enfuir 

clandestinement de chez lui. Je suis au carmel et vais bientôt prendre 

l'habit. » 

 

  

Thérèse réforma l'ordre du carmel. Elle avait pour mot d'ordre : « l'amour n'est jamais 

oisif ». Grande visionnaire et femme d'action, débordante de vie et d'affectivité, l'amour de Dieu 

déploya en elle toutes les facettes de sa personnalité : rayonnement spirituel, œuvre des fondations 

et création littéraire. Ce fut, avec Catherine de Sienne (en Italie) la première femme à être déclarée 

docteur de l'Eglise. 

 

  

Et vous, qui allez partir aux JMJ en Espagne,... où en êtes vous ? Comment ressentez-vous 

cet appel de Dieu au cœur de votre vie ? Seriez-vous plus comme Isidore, Dominique, Ignace ou 

Thérèse ? Ils ont tous un caractère fort différent, mais au final, ils se donneront tous à Dieu et seront 

des modèles pour chacun de nous.  

 

 

 



Père de tendresse 

au cœur du monde, 

Tu m'appelles à respecter et à préserver 

les merveilles de ta Création 

Me voici devant Toi ! 

 

O Christ, 

Tu m'appelles à donner, comme toi, 

ma vie pour mes frères. 

Il y a mille et une façons de le faire. 

Aide-moi ! 

 

Esprit de Dieu, 

Esprit de force et de sagesse, 

Tu m'appelles à me lancer avec courage 

sur les chemins de la vie. 

Viens à moi ! 

 

Seigneur, 

pour le service des hommes 

et la vie de ton Eglise, 

je veux discerner ton appel 

et y répondre chaque jour, 

avec joie !  

 

 


